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1 Le type achéménide de l’apadana apparaît sous Darius Ier et reste inchangé tout au long
de l’époque achéménide.  Comment fonctionnait  ce  plan,  comment était-il  utilisé ?  La
maison classique iranienne était composée jusqu’à il y a peu d’un hall central prenant
toute la hauteur de la maison et utilisé pour la communauté et les réceptions ainsi que de
pièces  latérales  réparties  sur  deux  étages.  Ces  pièces  servaient  à  la  vie  privée.  Les
apadanas ont eux aussi un sens axé sur une façade malgré leur plan généralement centré.
L’A. passe en revue les différentes parties d’un apadana en les combinant avec les textes
et arrive à la conclusion que l’apadana était « simplement » la « maison du roi », donc un
palais royal, où se côtoyaient vie officielle et privée. Cette symbiose entre architecture et
vie de société est si parfaite que ce type d’architecture subsistera jusqu’à récemment.
Certains éléments des apadanas se retrouvent déjà dans l’architecture mède. Ceci vaut
pour  les  tours  d’angles  (Godin  Tepe),  les  pièces  longues  et  étroites  qui  servaient  de
substructures et les halles hypostyles (Nush-i Jan et Godin Tepe). L’A. se demande dans
quelle mesure l’idée de l’apadana ne pourrait pas s’être développée chez les Mèdes. Le
Palais P de Pasargades pourrait être un lien entre les deux époques.
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